
    FÊTE DU TÊT 2011 
 
 
 
En préambule, permettez-moi de vous rappeler deux choses : De vous rappeler 
qu’il n’existe rien de constant si ce n’est le changement et qu’il faut peu de 
temps pour changer toute chose.  
 
L’Histoire est là pour nous le prouver. 
 
Et donc, on est en droit de se demander comment il se peut qu’aujourd’hui 
encore perdurent des dictatures dont le pouvoir ne s’exerce et ne se maintient 
que grâce à l’intimidation, l’oppression et la violation systématique des droits de 
l’homme. 
 
Le 30 avril de l’année dernière, nous avons inauguré ensemble au 
Grand-Saconnex le Chemin des Libertés en présence des autorités.  
 
Acte symbolique qui dans l’instant nous a mis en communion avec tous les 
opprimés en quête de justice et de démocratie et nous a fait appeler de nos vœux 
la chute des tyrans et des régimes totalitaires. 
 
Nous étions en pleine année du Tigre dont les signes sont contradictoires 
puisqu’il peut être à la fois immensément généreux, protecteur, noble, libéral, 
loyal et à la fois indiscipliné, imprudent, querelleur et téméraire. 
 
A la lumière des derniers évènements survenus en Tunisie et en Egypte ou en 
cours au Moyen Orient, il faut croire que le Tigre a sorti ses griffes avant de 
passer le témoin au chat, dont on dit qu’il est né de l’éternuement d’un tigre ou 
d’un lion, ce qui expliquerait alors très bien que l’année qu’il symbolise 
désormais commence sur le plan international non pas dans l’harmonie, la 
tranquillité et le confort mais dans la confrontation et la violence. 
 
Nous sommes tous un peu superstitieux même si certains le contestent et donc à 
cet égard il me plaît de penser que ce Chemin des Libertés, symbole de tous nos 
espoirs, que nous avons inauguré ensemble en avril 2010, a été un signe 
prémonitoire d’évènements futurs en gestation. Puisse ainsi aujourd’hui la 
révolution libyenne réussir et entraîner avec elle d’autres bouleversements 
démocratiques et plus particulièrement la fin du régime communiste au 
Vietnam. 
Les autorités de ce pays, si elles ont oublié les leçons de l’histoire, doivent au 
moins comprendre à la lumière des évènements qui se sont précipités depuis le 
début de l’année que leur tour viendra., que leurs jours sont comptés et que si 
elles ne prennent pas elles-mêmes l’initiative du changement, c’est à une 



révolution qu’elles auront affaire et que dans ses turbulences elles disparaîtront 
ou au mieux devront rendre des comptes. 
 
Que de souffrances et d’injustice jusqu’ici, que d’affronts à la liberté et aux 
droits de l’homme.  
 
Mais quelle patience et quel exemple aussi de maturité démontrés par 
l’opposition, connue sous le nom d’Alliance Vietnam Liberté, activement 
soutenue par le COSUNAM. 
 
En effet, consciente que le recours à la force conduirait à des combats fratricides 
et à des effusions de sang, elle a espéré et espère toujours que ses pressions 
finiront par convaincre le gouvernement vietnamien de mettre fin à la dictature 
et de la remplacer par une société pluraliste au terme d’un processus pacifique, 
c'est-à-dire démocratique. 
 
La perche est tendue aux autorités depuis plus de vingt ans. Il est donc urgent 
par les temps qui courent que le gouvernement en place le comprenne s’il ne 
veut pas être balayé par l’histoire. Car la patience a des limites que le peuple 
vietnamien, à l’image d’autres peuples avant lui, pourrait à tout moment 
franchir. 
 
En cette année du chat, je formule le vœu qu’elle soit à l’origine d’une ère de 
justice et de démocratie qui puisse surgir partout où sévissent encore les 
dictatures.  
 
Bonne année à tous.    
 
 

Michel Rossetti 


